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… Nous taisons distribuer aujourd’huià nos abonnés ayant 
droit à cette distribution, le bne volume de Jérome Pa- 
burot à-lawecherghe. dela meilleure des républigtes par Louis : 
Reyhaud sir edn En ee 
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*-Òn ne sait rien opt positiE,encore Sur la sitnation de Rome au 
_delá da 17, Divers bruiis gat cireulé hier à Ragissur:la. départ 
Stef" Ä anndmder que le gouvernement de la républiqaeagrais 
recu la wad Nie de l'arrivée du souverain=pontife en France. 
“D Uidbors ùjoute, it Est, vrai, qu'il ne gapautit pas cette. nou- 
‘vófté. Nous la croyims au moins prêmatugde. 
“Ne même journal annotice que M. de Gurceltes est parti lundi 
soif pour Rome, commeenvoyé extraordinaire.de la république 
francaise, (lt, dit-on, des ponvoirsfortptendus. 
“_ Eafin, ow dssait encore quie M, \'archhäpdgue da Baris avait fait 
‘uge döharche auprès du général. Gavalgoac, pour lui demander 
yeunb Hégaté fât mise à la. ‘dispasitipn ‘de S. S;, et gre.le chef 
‘di pouvoir Brecútif duit donne à M. didear, V'assurance qu'il | 
stait diëposë à faire Wout ce quiserait eit sou. ppuvoir, pour venir 
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Sh aide au père cominug desfidèles, 
_ “Nouktróuvons-dans une de nos éofrespopdances’de, Paris Îa 
nokvelleci-apfès: bent ankerden Ch 
+8, S ‚partie de Rome le 10 notembre, a dû: partie de Civâta- | 
Vécahia; le ZL, pour Merseille, d'où l’an croit qu'elle se dirigera 
aar Milines, ‘éumase le point de a-chrósienté le plus sûr, le plus | 
trariguïtle. — Des dèpêches expédióes à l'adresse de S. Em. le 
cardinal archevêque de Malines ont donné tieu à cette suppo- 
gitian. » 7 ERE a Cà RE DNA: : 
Une lettre de Rovigo en date du 21 novembre assure que IÁ 
röpulliqué avait été proclamée à Rome et que le papa et le.gó- 
eral Zuchi élaient en fuite, La Gazette d’ Augsbourg qui pu- 
blie tto nouvelle, aiputg.an eea recu des lettres, de Rome 
N À ' ie Pe: OEE N : 
mg bre at Ho one: Mentiou de cette nonvelle ; 
elles parlept seulement d’unë pfutestation di pape contre les. 






du 18 hovers bte gai ne Loi 


violönices exórcées on vers sa pêrsounc. Sile papan fait cette pro- | 
téslâtian, ce qu'au reste il devait à son devoir devant Dieet de 
‘vbt Jes hommes, dit la feuille allemande, àl est fart possible que 


a aditditle dort parle” lo corresponiaut-de: Rovigb've sont 
rêalisëò. 


La séa ©: d'ävant-bier de \’assemblóe nationale de France a 
pedokalé ún haut intérêt, Le génêral Cavsignac, provoquê par 
want rpellation de M. Bixio, a fait connaître,les résolutions 

ate grids à la suite des êvênements de Rome, „Na fait partir 
a Rome ui représentant du peuple, en mission, extraordi- 
maire, M, de Corcelles, en niettant à sa disposition uue brigade 
‘de £500 hòintmes, dâns Ie but, non pas, comme on aurait pu le 
eroire de rétablir le souverain«pentife dans son gouvernement, 
mais d'ässùrer la liberté de sa pergònne et de faciliter son dé- 
part, il désire quitter ses Etats, Wt ya defense expresse d'inter- 
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veriir dans le'conflit qui existe entre le saint-pêre et sou peuple. 
‘Lá brigade de 3,500 hommes est déjà embarquêe. Cette cum- | 
municâtion a été accneillie avec de nombreuses marques d'as- 
entiment; La Montagne seulea peru dispose à protester, et elle 
Adûlefäiredanslasbancedejeudi. © dn 
„Cette résolution du gouvernement frangais, qui rappelle à | 
plus à” ún titre V'expédition d’AncÔue, pent devenir grave dans 
ses elite. Qui Herivera-t-il, quand les soldats de la république | 
frangaïse auront Une fois mis le pied sur le sol de l'Ítalie, livrèe 
aujvurd'hui aux idèes ’démagogiques ? Tout dépendra-t-il 
#eutetnent de la manière doht lex pädition sera conduite, dont les 
insutioviene seront exècutóes par'M: de Corcelles P ä 
5: Gerten ny aqu'uiie voix pour pplaudiren ce moment à la 
Betérmihatibn da'góuvernement ffaneaiggai s’'empresse dt por- 
ter secours au-vénóraLle chef de 1'öglistfeathioligae; mais, con= 
Bidèrde 5065 uh antre point dé vuó, bette nresn re, qui pent entraî- 
ser ld Fraricò dans ane guêrre dont on neipfövbit ni l'étendue 
at (issue, ne serafezelle'pas audsiinspirére par \'idòé d'améliorer 
des:dhiehees dte eatdilitare? n’v-toelie ‘Pas pour dotif'd'ob- 
teeir l'appui du clergò et t'gdhësion des Hottmes religieux dans 
deargentioa de la prösidenhe? Sous Louis-Philippe, disaït-on, la 
Gaemsior dynaaitjuo priúidit vutes les autres ; M: Cavaiguac nie 
Pektout qaeda presiterieë pees’ atnis et lui sont dôcidês à 
Bebgetie goer:obtenifi td rösultat zî drdemment désiré.” 
… Le: VERS Ot plat: 1 âddsde deM, Eouis-Napoléon Bona. 
parte à Sevibnpieggen da putu ;l'effet- gonôrat a été favorable 
‘au pritice's OBen BV: pas que le plpartides prornestes qu'il juge 


"& propos de faiwenitdrt'urie grande'sign?ication; on sait que les 
ttuifostes:-el les pfhgrammes ‘nd tälht que Hour les hommes 
qui Werraettent en pratique. Toutefois, cette pièce contient une 

„déctarstian. 





au búut.de qiatte antiëes, le pouvoir 
je t: anepöigeut, M. Louis-Napoléon abdique 
sr oeha” miôtië tolle Binon à l'eltipire; ce.n'est plus en 
Yersa'du fameus’ sdiktd-Hotistle qu'il se prósente à la nation; 
gejemilanean diingen. Har da, anodestie, avec laquelle: parle 
delui-même celgi qui l'écrit, et- renforme;nn, nouvel: hornmage 
Slenitgs les idées que le parti modèrésontient, Le prinoe/Louie 
Napolénn se poseen dèfenseur « de la soeibté si audacieustment . 
“attajuke,» Il. rampt-ouvertement, courageusement avee toutes 
As WieOrles subversives que la vévolationda 24 février a faît sur 
ie: Legûêral Cataignaorpeat, à la vérité, revendiquer pour 


AU les mÂmedourage; meis l'spinion pabligue ne dike v, 
“de c'estle Gonrage ; méis-l'apinion ppblique ne dit-ele. pas 


kaettre 
tg 






Principe auquel de gónéral Cavaignac s'est assotië 







gteten oplnide trap àvahcées, 
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mp | vaignde a-talgdbbelard, samedi, qu’fl na eroyait. pibirina 
j-mieux les injires gulftes éloges. Maji 


kan. rès-essentieltë à eùtegiëtrèr; c'est qu'en prenant |. 
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parcergië ker a 
apipelées au: combat le 24 fevrier, ef betr den natit.lgrs doses. 
Ppératioes qu'on cherche à étouffer-sapanrdhoiP be 
Lee hortirisdegui äspirent à gou verde 


de ta ollie étalorit antipathigues am pays ; aus lo gân 
main se ròuniksa A Ledra-Relliy: et. áaes amis , dgpikadin 







quents ne 


} sauraient ávoir la sig ilBon d'un seul acte. Tant 
fp de he sud, He 
iiener l'ordre èt lä 
tance à sabir leur 
administration ; tant qu'il ne donneta.ipas:de garanties à la 
magistratijre. menacée sons san rògae ; tant qu’ n'aura pas 
protégé la sociëté par quolgùe meswep prudente., énergi- 
que, contre les dangers des sociëtés aocròtes et des clubs; 
tantqu'il n'eure pas rassuró be’ pays contee-le: retour des ilé- 
galisês;commises à ses döbujs derdiatatere; taat qu'il n'au- 
ra pas ;cessá ‚d'Ôlre tolérant: puur: les: motions -incendiaites 
des clubs at-de la presse-ánri-apciale ;tant-qa'it o'aara pusinis 
fin aux intrigues, aux; qlisórablet. menóes” de candidature enn 
ployées par des amis trop.zélés ‚il ne:poyrra’ espèrer de con= 
quêrir demduvenux partisaus et d'obtenir wire mujoritd' dans le 
parti madéré ;, âl.ne.sera pas À’homme:de Ia Providenee; it ne 
sera. paas le:sau vaut de, sa patrie ; et dans cette position, s'il est 
nommèé. par V'assembide, i{ reneontrera une opposition forinida- 
ble; s'ál échoue devant la majoritë, il tombera sans laisser un 
regret,:sans oonserver ta Pepalarite. #5 ‘u: ns 
… Le parti qui eembat.la candidatuire da prince Louis-Napoléon, 
a.dû attacher’ quelquv-iinpoetance à gon manifeste, car nous 
&rouvgns dans le Moniteurdu.-soir (journal serdi-officiel:; connaë 
chacun sait,‚.du gauvernément francais), une répqnse tròs-vive) 
Ars longue à cp daoament. On y'reproche surtoataurprince/son 
appel désorshnadaa citds „à latrahison de l'armee, à la révot- 
te, àlingeatófinge, à la guerre civile! par ses expéditious de 
Strasbourg, etsÂe Bonlogite |. Máis-de 1830 à1848, qu'esf-ce 
gu;ont. done fait des rópublieains, soit qu’ils fussent oonduits 










par. Morrast en 1 Bh, n-par:M. Barbòs:en:1838 avec M. Flo-: 
{ coo: M:Recurt „ M, Gerraisettant d'dutreë pour lientenanis:? 


Vuil des souwenirs qu'ibfaudrait so garden d'exhamer,:si ton 

velit roauaciliet le France. aria tes bauer gid ba, 

aujourd'hui, he a 
Presque tous les journaux de Paris ont publió le mamifeste de 


voir que la. Presse n'ait pas jugó;à propos de faire connaître à 
ses milliers de lecteurs le document offciel de son candidat de 
prêdilection. Mais cet étonnement doit. cesser-dòs que l'on se 
rappelle que le journal de M. Emile.de Girardin, tout en ap- 
puyant forlement la candidature de M. Louis-Napoléon, s'est 
prononeé contre toute peblicatiga de manifeste. It est donc na- 
turel que la Presse se trouve feuissée de ce qu'on uit sì peu suivi 
ses inspirations et ses conseils, IÌ ne serait pas impossible que ce 


manque de procôdé envers un. journal auquel la candidature ! 


na poléonienne duit beaucoup, amenât un revirement d'opiaion 
et qa un matin les abonnés de la Presse, en jetant les yeux sur 
le premier Paris de lear feuille, regussent le conseil de voter 


| pour tout autre candidat, Depuis la: retraite d' Achitle dans 8a 


tene, on a vu le dèsappoiatement et le dépit produire de plus 
grands prodiges. … … 4 

Nons nous: attendions à 
nouvelles de Brandenburg, mais le courrier nous a fait défaut; 
nous n'avons pas regu non plus nos correspound.inces de Berlin. 
Le Moniteur de Prusse ne contient aaenne nouvelle, si ce n'est 


Vavis.du gônéral Wrangel, quidèfend sóvòrement aux maîtres: 


d'hôtelet.nux propiiètaiees de grandes localitós de les mettre à 


en KOER, 


A Vienne,il ya encore eu 
dischgrätz annonce querdösorinais la dei martiale. nie: sera plus 
appligede. > 5 20 ern en eeragtien, 
…— Au momentoù des journaur bespaguols annongaient [a sou- 
missian de Bep-del-Olt et celle des montemelinistes, Cabrera 
remportait un de ces succès inespòrés qui ont marquê sa car- 
rière de guerillero, &t.qui-a causé à:Madrid une sorte de sta pé- 
faötiòn. Dans cette affaire, qui:a Bu lien le 18, à-Artes, Cabrera a 
pris 16 officiers, 500. soldats;- 600 fasits et 20 chevaux,:Il avait 
sausses ordres des chefs connus, entr’autres: Borges, Marsat et 
les deux frères Tristany. En apprenant cet. éohec, de gênèral 
Cordova, qui êtait en tournòe, est rontré: à Bareelone, et il a 


NETS NIS, 


écrit immêdiatement à Madrid pour demander: de nouveaux 
1. etn . De dt Hi ed Ad 8 


genforts. 
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soiröe pär des réjönisgances pabliqnes, et la somme qui y était- 
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‘vivres aux: indi 
La Haye et de Scheveninguê.Le Roi, 
pour sé taanifesife, V'änporir de son 
brúyantes dén stra 
‘de La Háyequê' Hans oëtte sdïsón, et du inoment où ùne épidémie 
‘Inspire ehcourë de vives ‘inqúiëtudes, il converjait d'empécher 
„autant que. passible des arnusements gu se ‘prolongent  tou- 
hj ; 














de 1830 à 1838 qui les a,sinon iiftradsises sur là sobne dirmaade, 
J du oins ‚placdes: aû rang. qu'eMes' peeupent, js 


dé Co, plipark dps rópubiiesine) 
ûn 8. otants; me 5 g 
les discours: lesgslus dek | 





| vardider.à In Preorière Ghiamdbra 


| PrEËher même le socialisme, 
2 P | } per V'inuimidátión. En même 
M. Louis-Napoléon ; et l'on a-êtó assez étonuê dans le publie de | 


Fecevoir aujourd'hui d'importantes 


itio |: Le pape enfin,-te chef róyréidib monde 
la disposition des membres de l’assemblée nationale dans le-bat 
-d'y tenir des:séances.: ie DT a 


La'solënnité du6 dögerúbre, anniversaire de, la naissance du | 4 
‚Roi, sur té désir exp riaió. par 8. M „ue sera pät célöbróe dans la” 


‘otdihairement’ cohsägrée, sérà einployóe à une distribution de 

êfils dös diversée cönimunions religieuses de 
Intimement convaincu que, 
„Ambonp Ce, s0n peuple n'a pas besúin de oge 
Rstratidns, & eûmpris avec le conseil communal 


ad van 's Gravenhage.) 
___ _['uneguerre qùi delivre la Lombardie et la 






ed at ei 

‚ RUREAU DE LA REBACTION / 
è Le Haye, Sp Ws, ip u° 75, a 
SUREAU POUR L'ABONEEN ANT zr ded: d' 
___ANNonces, * — VS 
Ches M, ván Weelden, fibrûire, Sans É 
et chez les Höritiers - Boorsma je 
‚braires, Lange Poote, à Ln, Haipdk 
._beslettres ot paquats doivent beratld 
4nvoyés ála detion franode port. 











Oe Èencrtóns. kend 

|: Lesjourndus da Brabant-Septentridaaal nous font connattte 
te résultat d'une partie des éleotiana dats cette province. 
Bans le district de gors-Ls-nve, ont té nommös'caridídate à la 

ri edge Seed ee 

kel, B, H. van de Mortel, oonseiller’ á la Cour peovinciite . 

WARE. H-Rouppe van der Voort, de pie ae 

premier candidat:abtènu' 652 voix , et le sidde 








zet 


“Pour Félection à la Segoride . kene mies de oanditate dtas 
fuyant obtenu la majorit6 absolue, les Erats-Dóputós vat: lxò 


fumsecond scrutin au À döcembre.proghain, — —  … smug. 
el |. Les aandidars gat avaient MERG VE PNis. de vork; sont ELN 


« Dansleristrict. éloetorai de urusoan, M‚ Ogénville Schiffer, 
prupriètaire à Emmichoven, a élê lg nièmhre de la Secondo 
Chambre des Etats-Gônóraux, ce 
Les noms des deux candidats 'à fà Pramiòre Chau 

pas eneare conn as. GR a, 


__Dans le district desnena, M. L, D. Stoem,;nncien memhrerde.la 
Seconde Chambre, a été élude nouveau à la: majorité de: 819 





yoïx sur967 votanta, } EN 
M.L. C, van Mierlo à été élu oandidat à la Première Chiam- 
hre par 852 voix sur 967. votants } le second candidat n'ayant 
pas obtenu la majorité absolue, un second scrutin anra lieule 4 
décembre, rn Ee 
Dans 1e district de'eisoond; MW, Mutsaers, ministre des affaires 
da cülte'catholigud et anciën” ditsttire de la Secunde Chambre 
| dos Ktals-Génôraux, à êé öla à Te mvêse chambre à la majoritò 
de 649 voix sat 789 votants,: tek 
_ Ont été élus candidate à la Première Chambre:MM. Sysse van 
Isselt et F. H. Verheyen, le premier a obtenu 592 voix et le se- 
coud 540 sur 789 votants,. eee 
…_ Dans le district Alectoral, de Gravs a été nommé manrbre ë la 
Seconde Chambre deelkawiGúaóraur, M. J.B. Hengst, boutge 
wanne à Boxmeer, sE Ï Laude wan: Saasbóan Ystelt a óté noutke 
’ le second :candidat n'a pas 
obtena la majoiué voulue, mhd on ee B Gd de zi Be 
„Brie werieedble ‘eohjurátion des dâiharoraes tan’ nis en 
ve menen? foute la Péninsule: Le signar cpa de Lene 
Noas avols-vú Venteute, maitresse de cette vill, ‘se répandra 


sat:1aTuscand etiëre,donsiner Fiérénce, imposer ses lois au 





députùs, megacèr de mort d'anaieas dópntés eteuss, — 
et préparer let fatúres óltttions 
iten cAllón, An Meme temps „ue opposition violdate et 
systématique pousse le gouverpemaat,du-Pièinunt.à one guerre 
immediate, et ne lui.tiput môoe.prs rpiapte deb. manifestatioas 
les plus. hardies; Turin. est tenu’ chaque jour en émoi par les 
dömonstrations lumultueuses d'une fouleqgi, semblant obéir 
à-an mot d'ordre, s'assernble toús les soirs sur la place’ da Châ- 
tea1 „ sans autre bat apparent qúe cèlui de pousser de cónfútès 
clamieurs. A Modène, une tentative'd‘assassinat est dirigée con- 
tre le‘prince. A Rome, on anhongait depuis plusiegrs joars uno 
insurrection pour le jour de Voûverturd des chambres... 
… Le prémier ministre, Á. Rossi, veut pourvoir an, maintien;de 
ordre; il assembledes soldats, jl. parle avec une fermeté hardie. 
Gependant un coup de. poignapd. le: renverse -à l'entrôe:du pär- 
lement; l'insurrection prevue éclate-aussitòt 3 les soldats;’ sánis 
chef rósölu, refusont leurs services; le papie est destêgö datis son 
palais, dòfendu.sealement par quelques viëat ffvatidés fidéles ; 


09 { grand-due, renverser un ministère, dissoudre la chambre des 
Ja, gauverrient : e 


[tous Jes cardinaux sont wfenâdös de morts Ui “dút pórit frappo 


d’ une Batle: énfin lé pontife cède, toùt ef ö 
intde NK Hi EN at EOD EEE KE} ú 
pär la förce, èt en refdsánteticore la, 
A tous tes actes qui vont s’acoomplig, Ün ministère nonveamest. 
nommé, de par. l'émeate, comaad; en Toscane, et la aouvelte 
„revolution s’accomplit,. … „ sctoterenz:: „its Abast, 

Â catholkekelest ubtijgs 
„da fuir, |’ agitation. s'ótendjusdutät'extrômite:der”matie. … 


e gglarant contraint 
gnolson, de sa Jibre volantò 


ONE ade ee _t … Le lien quieristé entte touw des faits, vond dedleniten exis- 
quelques exécutions à mort; proba- ss 
blement les dernières ‚car une: proclamation du prince Win-: 


tence d'en geniplot en iijn toute ['Trafië; éaMiödrs, 
e langápede'teax qf Viet ún triomphe dans jé sucoés de ce 
mauve, stffiedir Te róvöler. ia ii ak haha 
 odieus et impies, 4 des cotrespoudants 

victoire de V'itèur- 


de Turin annonèe, 
‚de la Providenoë , 


bie? Zen Se t ’ ret 
Voie iibels erm 
romaïns. 4 Ba gourna’ 
rection, romajne, en mettant sur Je. compte 


non. pas séalement les vioissiuudes des’Etats, mais wussi beij ji 
reed’ infâthes assassìns : Te er dd. 


_chettlamphe de la cause démogsitiqae: est ésorinais” a 
-daas lascapitale da monde catlrolijne, Los venor des peuples’ ptit 
 dezâair ane loi'iroésistible:piar toute I'Tcalée, ta ruinie deelt gt 


d’y résister est accomplie. … + …… : 
7 aplie, 


“pLe ponitifé n'a pas voulu sf itanémönt proelalter Ie sainte ca 


zp 








Pindépendance drama meme a été contraietsde'pliet sous Verafltt de 
la volonté papulaire;:et. e consacrer.maligré túi'] Te priacipe de dai h- 

| lité, Qael enseignement pour les princes! La main cachée-d” Biidence 
{rcêleste wêlfaetde:la terte tous descotspubles vestigen de 1iuiis Wbltigue 
uia signalé les.derniers temspande tieyoyauté- en Fryuoes Gete mdit', qui a 
chassé les Guizot, les Louis-Philippe, les Metterniafi;:d rdéehété la mort 
jde Hermberg4 dé Latour eblde Rossi: (justice terre ik insvitable), est 
ypent-être-suspendae en see momens vor be:i ires qui resten 


vendore.n rene sum ee „nad be zE: 
°;Gela -est clair, et-;ter menaces moktreit Ássez 
nourrissent les démagögues de la Pénitienlë. , 

| Qaelest maimeunst te bet de 'éesmobvänents simultanós qu 

 bouleversent \aPägidsulë® Les pdlitigdes répondent qu’ils ven- 
| lent Ta'convopatidÂ’ d'utie assemiblëe constituânte, noïtede par 
le snfrage univpdl, pour. fgndre les Euats de I'talidyen ane 
seule républigge, s'ilestpossible, én uno grandeditetion, zi 
Fon ne peat, faire. migux. Mais.ce.but ne peut éigèrghetià ae par 
Veliki jog -de 


T' Autriche Victorieuse, Aussi la guerre, la guesveimiréd iate est- 


quels projet 


melle le cri oniversel. On retrouve la guerre dans tous les pro- 


grinmes. EL DA Ek 
a Tei ahip sp RlË Fäflexion se prósente: PItaliea eu son sort en- 
tre ses mains. Pourquoi, lorsque les armées du Piémont étaient 


zen eÂ 


‘encore dakoüt, assiègeaut les fortoresses où-le maréehal-Radetzki 


se-tenait renfermé, pourquoi les belligueur d'aujourd'hui ne se 
aónt-il8 pas levés en masse pour allpt varsel leaf sangf:daná. les 
Jaines de la Lómbardie ? Ils pouvaient epakgner aigsì aux; 
tiorfb italiennes l'insürrectìon, la midére, la d 
mêmes le malheur de s'élever ek 
assassinats.. Sg ot en 
On n'a-pas vu, cependant, comme le remarque un journal ita- 
lien, on n'a pas vu la population de Livourne se prêcipiter: sur 
les rives du‘Mineio: Il parait plusaisó de trouver des insurgés 
- que des soldats, et les demagogues sont plus pressés de faire la 
guerre à leurs gouvernements que d'aller cambattre l: Autriche. 
Lé' Times termine par les lignes suivantes unraeticle sur les 
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affaires d'Italie: NE zn 


« Le but des démoecrates est évidemment demettre à exécution Îe projét 
d'ane républiqug fédérgtive italienne,en comtnengant par zerverser les gou- 
vernements qui sont trop faìbles poug se, défendre contre la partie fäcticuse 
de leurs spjets ezcités par des érai aires étrangers. °° ns 

Uh pareil état de choses est élfrayant non-seulement pour \’Italie, mais 
éventuellement pour la paix de l'Europe, car une révolution qui s‘annonce 
par'de pareils erimes, doit être étoulfée tot ou tard, mais peut-être pas 
avant:d’avoie dágolé Tes cités les pleis célèbres de PEdtofie méridionalë, Cetëé 
considération.suffirait poar-nens faire fegarder l'absencé' d'une solütion dé- 
finitiye.du conllit entre RAutriehe et le Piéraont comme une grande cala- 
mité, car lincertitadé qui eiste anjenrd’huiidans la situatior des affaires, 
met les prisaances. ilaliannes dans.la nécessité d'employer leur forces à 
R protèger e repos el Ja vig; deg citoyens et à.rótablirl'ordre. be 

“> Mais, puisque des nêgociations vont s’puveir &Bruzelles.-négociations 

- dans lesguclles les, gonvernements de France et d'Angleterrg gecont res- 
_pectivemedt tepréstrilës par M: de- Tocqueville et sir Henry Ellis, nons es- 
pérons que ees personnages éminents feront da rétablissement de la tran- 
quillité ede ordre ért-RaRe, le-premier objet de léur sollicitude; et qu’ils 
w'owblieront pas que la siaple répartition de territoires est d'unc impor- 
tance très-secondaire, à Pégard d'un peuple qui est agité par toùtes les 
manvaipes…passiogsdes. plus dangereuz démagogues -de--PEnrope; et qui 
s'est, suillé deicrimee taut.aussi pdieux que cbuxdent les plas mauvais 

jours de Phistgwe diItalie pus offraat l'ezemple. …… …: a, 

» Gest ‘une dérision de parler d'indépendance nationale et de. gouver: 
nement constitutionnel, dans nn, pays où. les devoirs ordinaires de Ja police 
ne sont pas tremplis, g la loi n'a aacune autorité, la religion, aucun pouvoir 
què eelut d'absdudre tes plus grands forfaits. Les Italiens ont sacriië leur 
propre eause-à leut ignoránee'et à leurs ‘passions; ct à la plâce de Pie IX et 
de Rossi, il nousfaut voir des hemmes comme Mazzini et Mamiami portés 


en $riomphie pak ce misérable peuple;» 


oren ’ : - od 
Le combat livré par la corvette angtaisele Polyphème à des 
_girates. quichvaient:capturè: le navire des Trois-Sours dans les 
eaux. de Gibröltar, a ête sérieux. La eargaison avait été mise à 
terre, dans la Haie de Galla-T'ramonlana, sur la côte d'Afrique: 
Cinq gents ‘hommes au:moins garnissaient: les haùtenrs,-et fái- 
saient un feu de mousqueterie très vif, secondé par ane pièce de 
canon, du calibre de sis, [Ta Ball opêrer un débarquement 
„pour dêtoger les f lus hardis, qui, cachés derrière, des rochers 


r 


voisins du rivage, blessaient trop. de monde à l’équipageanglaip. 
arney est parvenuâà remorquer le navire qui a | 


Le ligaténant ® ar 
REE AE 7 Re 
été rendû HE EOR akmatenr. dte 


 (CORRESP,PARTXCOL. DU JOURNAL DELA HAY.) 

rd zt ___ Bruzelles, 28 novembre. 
Biets -cfud bes'chantbies soient réunies- depuis près d'un mois, les discus- 
«ions: pobligges: n'ont: pas eu jusqu'à ce jour beaacoúp d'importänce ‘et 
n'ont offert: qatan intérêt sceondairg. Les travaus préliminairesde l'exámen 
des projets:de lei-:dans \'inlérieur-des- sections‘ ont ocdupé-la plus grande 
partie des, moments de Jsehambre. Cependant, déjà leicabinet à essnyé de- 
_vant/g champ 
‘fongh permettent 
politiques atee le miniatêre, vs 


droit d'initiative et à scrúter séx 


 Fermement résolue à gser targement de:son 
èrement les projets.qpi Jui seront sonmis. 


Ainsi, d'ane ‘part, elle 'ä réjelé, il v à quelques. jours, le projet de loi pré- 


senté par lê mirristre dé lintèriear ‘portant suppression de deux membres 
par provinee des députations'perinanentes des eòniseils pr6vinciaux., Bien 


que: cette soppression dt prodeire une économie de 58,000 fr; el que ce 


fût Jà np engsidération digne d'être ocueillie dans un motteht:où: le vent 
est dont. qux écopomiés, la chambre ne sy. est pas arrêtéc; elle n'a: pas voulu 
poster la 


braa été généralensent approusé, et le eabinet a.accepté,sa défaite. … 


__ayitre échee consiste dans le vote ésmis samedi à propos du hudget des , 


dotätions. Un des membres inflnents de lassernblée, M. Delfosse, vice- 
Den B, te próposg ‘de réduire de-8,000 fr, les- traitemenis des membres 
heen cculre de d 


la* $ cómptés, célte proposition n’a pas été, il est vrai, immédia- 
‘tement ’ es’ niais elle a été, malgré Î'opposition du mipstère, reni- 


voyde à enden des sections,et il'ezt probable quelle psdera:’ « 


„ Jeudi cotnmnepeeront les discussions de ce qu'en peut’äppeler los gränds |- 
udgers 5: le bpugen des affsires étkangères viendraen:prerrière ligne, Les. 
ijd Frit connaître lea importantes. réductind propòsées 


“jöaraaas vous oke Ì t 
„pas leigopyernemenkgkans ce département. „Ainsi la marine sera, réduite à 
an seul batiment aam siépendan 

8 a EE Hi T = eef tie . N 
servie. d'Ostende TR de raare de, Escaut. Qt: à la 

“diplorbaë ; il y serà Färt dudes de larges tronêes.. Indépendamaiëg 

difications déjà annoncées , jetiehs de bonne source que le gouv 
+ 5e propre de'w'avoir plas qú Wi bebl nlinistre” pour toute 1'Allema agf La; 
J, je: 
bals 









-sévideneesperniáriënve west pastoor Bien Asée , ‘mais il eât proba een 
‚Fomai-déerdéra;poub Frägcfort „ Wieiduibieit point de changemerttdaas’ 
„\ezistariee Ju poumoir,oentcal. On ajbitttepie ce drage faipörtant sera ws) 
«ò M. Nothomb , qui dans sa mission à Berlin: arfatt preave d'une habibac! 
„diplomatigag à laquelte tous ses collègues renidetrk komimage:à VeortrLas 
issentiments. persnosls qui se.sont.élevés entre-A Notliomb otJe:cabii! 
e Kannéesernièrn,,à prapas ide-sa, canduite lorsqu'il. était ministrb de! 


piëur, dissentiments qui étaient par conséquent étrangers:à:ses aetas! 


: commerepsteentant de, la Belgigse ùBerlin;n?ont pas ecnpêché le miaistère: 


‚de, Ri SER SSPvICAE: Aijslonoaligues , „et.je:'sais „qu'à plusieurs. re-. 
prises. fe Bepsrmemanh lui.tn-a:témoigné-sa-satisfaction dans karel 
deg.plas aps td -300D Brant wab Ve vint al kol Miet en BEE ti shine 


rbiesrangemmant qpe.jerrous abmanee-serh pasfaitementteseiëli par tal 
plee bre quidans-Jengeetians nest pebnonete pour. de-hoatelles:sappres- | 
siopsdansde.eprps. diplomarigset.as: ‚5: telen ten nde ve 

… Le, sretème, d'énonemsea. qui tenjble peërdldir aujourd'hui a,:vous ne, 
Viggoser pas ‚denn 


er „tt 


sinebnxánienta, et: entr’autzes celpi:derainer la: 
position d’one foule de panvres employés que le gouvernement sewvoitforeé: 
Ssenie gptvle.pars nous vebúie ann caigenoes guhee.mabifestent de)ton-” 
“es pa 8, cf Sturtiss 1Ì TN ALLE Webs ARPPU el 4 
Brons veert, pasagplemert les, petits emplayés:qni sant, frappés parves: 
pomies, Plusienns hpnts fanglienpaires, vejent„ les qos, sapprj - 
ahetións E es autres, réduire leurs traiterpents „enfin une,foule, 


EN htt np mises ou Ébranlées par les propositions soy-; 
s“dbehatres, 












mises duf pes ; “qué 1é gouvernement avait era” dévórr 
épargner,:50t iBehiEES par dat Chandbre efle- mili ‘dat sd thótitte; |” 
Bar à aller plas srigmsrors!guer le konernerneit’ das fa void’ des) 
-ódggbeninn ck chris soppracki Biba adu rl ori 1 









J économtes”Je ne sais ed, 









drsteprésquigats,deuzx échecs qui, sans être fort-graves au : 
de prêveir, gueJa, chambre, tort en sympathisant de vags ! 


mais suc, un: corps d'atigine tout élective. Ge sceupule-de la.cham-_. 


ent des,paquebots à vapes qui font Je. 


js ao: 
ent:|_pousse le monopole. 
|. Enfin, prèserver la. 


hek: 5 4]de la république. 


Ces dispositions ont porté l'alarme ct le déeouragement dans la plupart 


des, administrations publiques, ct. penvengfaire cráindre uês Msongnij 
I F 


sation à laquelle il ne serait: pas tacilë de porter remède, úre fois qu’e 


aurait fait quelques progres. Le cabinet qui, comme chargé de diriger les 
vaffaires_du pays, a le plús grand intérét á prévenir ette 


fera tous ses efforts pour combattre ces tendances qui se manifestent sur- 
tout clrez: un certain nombre de.représentants nouveau-vepus à la chatí- 
bre, et qui semblent avoir f coôut de se signaler par un zèlg optré oge les 

ussirä, Mais je dois vous dit eg 















‚| mence,8 eraindre qù'it-ne gurgisde Bs Ja discyssiûn des Badzets qjgtque 
> grave bip ap bleräst lili valoda: sb obeasfijketen jus: 


u’à te jourentre fä Chambre ef te minnstêre. 
" Les discussions les plas vives porteront sur le budget de la guerre. Bien 


‚que le projet de gonvernement.comparé àgelui-de l'année dernière porte. 


une diminufion dé plus ‘de “;400,000 fr, les partisans des économies 
trouvent cette réduction bien insuffisante. L'effectif qui figure au budget 
de 1849 poor 32,500 hommes et 7,300: :chovaux paraftà qnelques-úns 


tiers, quelques;uns vont même jusqu'à soutenir. qu’une force de 45, à 


:18,000 hommes serait parfaitement suffisante. LÌ va sans direque l'on ferait 
de larges trouées dans l’état-major général, et que les épaglettes étoilées : 
seräïent Forl amoindries. Mais lä-dessus le cabinet est.bien décidé à ne pas: 


faire la moindre concession, Ct si la chambre voulait réduire Vetfecuf de 
Parmée, il est plus qu probabte qu'il laisserait &’ d'autres la responsabilité 
d'opérer cette réduction: Se un Hes bree kde 
-… de vous tiendra; zu courant 
deuz ou trois jours. 


parte vient d'adresser aux électeurs à l'occasion de sa candidá- 
ture à la prêsidence de la république. 


‚Pour me rappeler-del’exil, vous m'avez nommé représentant 


de sécurité. heeht nt nn: 
„Ces lémaignages. d'une confiance si honorabte s'adressent, je 


le sais, bien plus;à ee nom qu'à moi-anême,-qui s'airien fuit- 
encore pour mon pays ;. mais plas la mémoire de l'empereur me. 


protòge et inspire vos suffrages ‚plus. je me spns obligó de vos 
faire connaître mes sentiments et mes principes. Ít nefaút pás 
qu'il y ait d'áquivoque-entre vousét moi. een 

‚Je ne suis ‚pas un ambitieux qui .rève.tantôt: l'empire et la 
guerre, tantôt l'application de théories subversives. Elevé dans 


V'assemblée. BE ans 


lois, honnèête par ses intentions,: grande et forte par ses actes, + 


Je mettrais-mon honneur à laisser ‚au bout de quatreans) ‘à 


réel accompli, 8 


gouvernement justeet ferme qui rêtablisse. ordre dans les'os- 


sur un lendemain. 


finances. ORE 
Protéger lareligion et la famille, c'est-assurer la liberté des 
gultes et la liberté de l'enseignement, 
duitsde tousles travaux, c'est garantir V'indépendance ot la sé- 
eorité de la possession, fondements indispensables de la fibertò 
civile, 4 a A stef 
… Qaantaux réformes possibles, voici celles qui we paraissent 
Jes plus urgentes : sin in eu: 
‚ Admettre toutes les éconamies qui, sans-désorganiser les ser- 
vices publics, permettent la-diminntivn des impòôts les plus oné- 
veux au peuple, encourager. les. entreprises qui, en dèveloppant 


donner dutravail aux bras inoccupés, pour voir à la'vieillesse des 


ner.le riche au profit du pauvre, „Mmaisà,fonder.le bien-être de 
chacun sur la prospérité detous;. - r e 

„Restreindre dans de justes Îiraites 
peuple de. solliciteurs. EE 
„Eviter cette tendance 


dans la.nature da despotisme. La nature, de la république ro- 


eomptomertent Foujoürs : T'arbitraireet sa'phopne Hoetcon : : 


„Inyale at. rósolue. Una grande 
parler en vals: ar ine: 


EE et 
Songer à la diguîté nationale, o'est 





ésoïgänisation, 

















Ì ee ee. EN uart.d’ 8 Aire xd? Ee A Ee, 5 
pouvoir être diminué d'un quart, d'aatres demandent une dimirtutuon d an | dans tes Etats vónitiens à là tête de ja 3° légion, fut appelé au 


des importants débats qui vont Sons dans | on dit que V'ambags Eri stages a; coutrg{rément à l'avis de 
ER __”_‚} ses collègues d'Es aghe el de tissie, conseil au. e dec 


Nous püblions le manifeste que M. Louis-Napoléon Bond». aarvanhg dn pedple : lo-irdihat Antwe Biak 


Louis-Napoléon Bonaparte:à ses concítoyens.… 
1 \ {-taillon-de lagarde civiqie,aet®fofrcó de márcher & 1à 

du peuple. Ala veille d'élire le premier magistrat de la Répt-, ga hrs d miärgher à là 
blique, mon nom se-prósenteà vous. comme symbole d'ordredt | de cède, tnais ina pu'entrer. Of Ii dans 1 Epo bs CE matin, 
| les notveank ministres ont dêclärë' Ja dissolution iiahädiate du 


des payslibres àl'éeole du malheur, je resterai toujours-fidòle : 
aux devoirs que m'imposeront vos suffrages. et les volontés de | … Te pape a écrit ank atúbissadeuirs poùt prendre Goïige d'eur. 

Si j'étais nommé president, je ne recuterais devant aucnn | 
danger, devant aucun sacrifice pour défendrela sgciétó:sî au- 
dacieusement attaquée; je me dévougnais tont entier, sans:arriè- 1. 
rg-pensée, à l'affermissement d'une république sage: pár ses; 


mon.successeur le pouvoir affermi, la liberté intacte, un progrès | 


‘prits comme dans lea choses,.qui protége eflicacement-la reli- 
gion, la famitle, la propriétd, bases êterneites de teut état social, 
qui provogue les réfermès. possibles ‚calme les haines, fr&aonci= ' 
{ lie les partis, et permette ainsi à la patrie inquiète de eosrpter 


Rétablir l'ordre, eest ramener la confiance, pourvoir: pár- fe 
crédità l'insuffisance passagère des, ressources, restaurer: les 


‚ „Protêger la proprièté, c'est maintenir V'inviolabilité des pro- 


Jes richesses de l'agriculture, peuvent, en Frànce et en Algérie,. 


travailleurs par des institutionsde prévoyance; introdaire dans. 
nos-lois industrielles les amâlivrations.qui tendent, non à rui- 


le nombre des emplois qui’ 
dependent du-pouvoir, et qui souvent font d'un people libre-ua 


faneste qui entraìne.l’Btatà exéauter. 
lui-même ceque. les, particuliers, peuvent faire ansei bien et; 
mious-que lyi,La cantralisationg des:intérêts et des entróprises-est ! 


liberté de la presse dês.denx excès qüi la : 


… Ayec la guerre point. de soulagement à nbs vaaax, La, paix, 
„serait done le-plus pher de mes.dósigs. La Franco, lore de sa. 
‚première róvolutign;, aetó guerrière „parcequon l'atait foroóo : 
‚de l'être. A S'invesiun , elle röpondisiparladùnquête:- Aujourd', : 
‚haiga’elle n'est pas;provoquêe ; elle peût consacrer'ses ressaur-! 
eas ‚Rix amöliorations pacifiques, sans-renoneer à-uind poliligue, 
natiordoit.se taire „ou ne jämaìs' 


er: Feen tiksdoeh aaa st 4 
songer à armée dont.le 


Lgtâcheest difficile, la mission immense, jole sais! Mais jè 


; Be dEsespêrerais pas de l'accomplir en cefviänt-àl’eävre, sans N 


Äistinction de parti, les hommes que recommandent à l'opinion 
„pnbliqae teur haute inelligenva et léur probilë. 57 0 7 
D'ailleurs, quand on a l'honneur d'être à la tête du peuple 
Írppqais„il-ye, un meyerrinfaillible de faire fe bien; c'est de ie 
vóúlair. bd Pe Ka Ka  Lours-Narorkon-Bomsparr:. 


ig Beer Br Ea) 


lire ijk 8. 





ps d'Eialie. 
Nous extrayons les nouvelles: seivantes des divers jvurnaux 
d'lialie, en faisant remarquer que plusieurs de ces Feuilles 
appartiennent au parti radical : 
kous, 17 Novexsar. — Le peuple n demandé dans une ma- 
nifestation súlennelle que le colonel Gallieno,qui s'est distinguá 


commandemeht gânéral. dela garde matiönale roinine. Ce ma- 
tin} le.congeil des. députés s'est rassembté' mais: ori n'a pu déli: 
berer attendu qu'on n'étdit pas en poinbre, Le président.à me- 
nacé les députes présents à Rome et qui ne viendraient:pas- aux 


| Séaneesde faire insérer leurs noms dans Ja Gazette. oficiella. 


Hier matin, tous fe éorps diplomatique s'est reuni au Quirinal; 


efder 
eh pepe le ata Bl BEA en 
deux ambässadeurs, Les inëribres des deijx chambres ont de- 
elaré, d'un commun dceord, que \'dvocat ‘Galettì poüvait seul, 
dans l'état-des choses, fortier up ministère qui fût agróable au 
public: Le dae de Sföria® Cebarihi,'Keutbhadt- colonël du 3e.ha- 
qüë,a rc de ruärchêr & là tête da ses 
hommes. Ll a cherch®à pêtiBtrer di Obiridal-ponr prier le pape 


corps des Suissët ’&n ‘conséguêncë, les postes du Quirind),, du 


| Vatican; du Mont-de-Piòlé ònt été òbeupés par fa garde'civique. 
| Le corps-deslógionnùirës mnbiles et des tirailleárs se sont logès 
| dens le patais Ghigi et à Puniversite Poi jhieux protéger 1'of- 
1 dre'pubTicen tas dè besoin: ** (Àibard 5 re.) 

| Lê DidriodiRoimd, du ' 18, Hit ‘dúe le pâpe veut quitter 
i Rome, et que les ambassadeus'ét rangérs 1 invitènt. Un navire 


u2l novembre.) 


espâgnol est-prôt'á Te-cötittafre a Malte bur à 


Marseille. Le clab 
populaire gouverne seul. . ER EMR Se 


D'un autre côtd, inpandig que Îe bruit 
courait que Fe jape s'btaittenfui à' Civitca 3 dbëfhia, où il s’était 
embarqué sur uir vaisseau napötitaïn, 7:27 ONT 
— La Speranza, dins stin kati “des ewbndihbls ‘de Rome’, 


prêtend que lorsque le peuple apprit que le pape ‚vaulait röflé-. 


j chir &t ne dunnait pas one réponse éalégoriqué, iln'y eut qu'un 


cri: Viod la republièa! str toute la-plice.:A ce'cri répdadait'ún 
autre ori : Vive le gouvernement provisbire ! Les soldats ùats an 


EE ordent PE BR ak ed “5 { peaple, criaient aussi ;-Tout'de suite tun ‘ministère démocráti- 
Qael que soit le résultat de l'élection, je m'inclinerái devant : pear He Nen rte etnid ete Dee ge Paiste der nedap 
la ede euple,et mon concours En nis d'avanceàtout | do. eh ae nad peliple et de la garde 
la v du peuple,e cq } eivique à 10 personnes tuéés et-environ 80 blessés. Le fen a ótò 


di: ie Bd teiten bn geode) 
Roes, 18 'wóviarig, ‘2 Hit (Pgb Uit, Ae Been as 
eercte populätté.' Ke eleoterd BRR dE / 


azdikbe ss opn. 
| ú ávocat Lü 
nati accepiait les: finances * le populaire cârdinal Muzzarelli, 
Pinstruction publique, et le colögel Gallieno, le commandement 
de'ta garde natiónalë. Ges nouvelles ont còmbleé de joie l'assèm- 
bléé.'== Le vice-prêsiderit du cercte est, venù ensuite annoncer 
que la'majeure partie du ministèré étáit forinée et qie Îes mie 
nistres êtaient déjà réunis au siège dà gouverhejbent. Il ajoute 
que demain’if ‘publièrait son programme au ‘moins somimairek 
ment, car pdur les détdils fl dévalt"d'abord' consulter le voau et 
Vopinian des chambres,” Nee Oe 

Priohiele Mannuéci a prisalors:Tá parofe, et dit que la chambre 
avait'été ‘nommhêë dans deséirconstäitces ofdinaires; qu”elle 
avaît'fait beäticoup’ de fdyied et n'avait jamhis pú dopner uh 
gouvernement fort et tibèral; qtre, niaftenant moins que jamais, 


| etle he móritait là confiande dh peuplé'í qu'au lieù de ve déclarer 


en peMmánénèá elle ‘abandonhaît fe peuple à lui-même et lais- 
Bait àurië réunion lä'réponsáDitkte de creer une espöce de góu- 
vernèment provisoire. Le mitiistèredoit présenter ùn pro, amie 
demoeratiqud qaï assure Pavenir.du prys. Le vice-pròsident de 
la réunion a adhèré, à'la ‘proposition ‘de Michele'Manüucci, ét 
Sterbiniet Gallstti, qúi arri vétdat En ée horient à la réunior 4 
confirmbrent EE promésse, en NE Det CCööpitüz, Sub, di) 


Ac 
4 


| __— Dès due le pape.eùt eonsénti à chaageraar iiniskère, et 


eùt accepte les conditions que Jen démeosstes, lui dictaient, op 
vint anngpger au peuple qui faisaif:retentir l'air de ses orig, que 
s'il voulait garder un moment: le.silenge,, M. Galletzi viendrait 
lnj rendre compte de tout ce-qui, avait ólá faìt. Le calme rógaa 
aussiiôt et M, Galletti arriva etpouenea. ; 1, Qae,le priugesten 
rapportajt aux, fhambres légialptives. du soin de statnemsur. les 
demandes du peuple ; 2. la,(araatioa dun, nouveau ministère. 
M, Galletp ajouta qui}; Gallie döposer tout sentiment de haine 
etde.vengeance contre les {raupes, suisses, „d‚autant plus. que 
d'autres bravas de galle:natian. avaient guinbatty gour:lacanse 
del, ltalie à ; Vicbnge.. dt nwita.:les, gendep „aglianaes ä:rentrer 
chez eux et les traupgs,d ap retjres dans; les gagerags.…… 
Angsitt zes apnts les ge sont répandenp ‚etn long,défiló. a 
gamgmencé dans. le Corse … qui était: magarifiguemet, illuminé, 
Le cerele populaire pardonad sietait pont ing, beures de V'ap 
„prês-midi,…} gekan Winaigarrsabonaparle, Spini, Rinto.st 
d'aptres, membres, éaaent arssents. „Dans l'intéròt dale trane 
‚quillie pobligne,ilsavaiept fait publier. la „proelamatianabir 
vante &. Aar oM vit beek erpen zet Hi8terte ll Gp 
‚AD PEUELR DE RANG 
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‚patriotisme si noble et si. dósiagêressé a été souvent méconnu.:f — nn, 15°. Ì 

E faut, tout en maïntenant les\ isfondamantales qui font laf ja pahcie se, tony dans le pls grand dangers.la sangides-cikoggos, 
ffe de'notre organisátibn nifitnire, alftger ef non aggraver le: ‚hé natie ih Bt £ ee tg (tte devoid ba 
ardea de la oondêription. IN Tait vier B prósenb el àVavonie eni rader 1 boeken bran gene gege 
“pôntsenleiment ‘ed blficfers; wdis Aussi ded sous-offipiers òt des: | a, hbar ek 14 proapdhus ded Wordt Urd Tord AEEA 
Dede betere od gervi longtemps os i| qwadgotiweratndht ai Berap? toe) ve zone 17 lot HAM 
Tes'drhpeaux uid Utidienee assurde” 7 4 ss nt, (| vride peuplereet er eondégmerie a vebliijhe Il behtrdtdaropsrajj rest dans 
Ar ubhigdedöitbire genêrense el ävoif foi dans son ave-:| Ins. sallesddroerele populawredetpalaie Fiano” Toistléo BOESNDS: iv aódt 
Til balbssi, 'tdòt qui’ ai éofm'u Tekst et fa capivilé, ja eije de! änvitásdmespgebel les-niosnresmqaiirn nenziger lejfppoon dk Ome! repte 
bles Viki Te jour óö la'pätrie'pöurra sans, a er faire cpg-:| seatant da volant veaiestabenhmetda puudautob ueetorg 117" ek 
ser’tbutbi les ‘pròscfipljohs èt éltager les derni pes tranes de nosi| , „Gerele.popalaints-seirdeedu A8 ponembreAAAB. gp +: pin 
dlscopdeb eiviles, 7) er ente ENE MEE RAE EE vLesamerités Taitindieasi decresrsdbenprge pent 616 in vitbes à, 
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Ès btfeen vuva: ue dópue., 
joh ler peprósentatignidwecels 


au.nom des diverses armes réunies, qu'elles étaient toutes dis- 
posées.ú egouter la volonté dri peúple et àtprotêfjer ses isoits; 
‘mais en garantissant l'inviolabilitë de la personne saerée du: 
pontife, — Sterbini, Vinaguêrra, Spini et.Pintú' föpötidifent en : 
termes de gratitude, et donnèrent V'ässupance que la personne : 
du pape était l'objet de. la vónératien.deftous, ‘et que la. puis- ! 
sance ecclésiastique serait. pleinement garántie, —- On résúlyt : 
alors de renforeer -des-postes: deë: prison et d-eitvoyeér des f =| 
trouilles dans les lieux:les moins sûFb, afin'd” y maïntenir l'ordre. 


Un détachément de draigons prriva dans Ja cour du palais 


À 


Fiano et se mit.à Ja digposition.;du cerale pourda transmission || 


‚des dépèches. Le bataillon des transteverins; furt de 300 hom: ! 
mies, òfrit-au cerele de se mettre, â'd disposition, 
_ 7 heures 1/2, — Lé cercle éorif aù colonel Stewart, comman- : 
dant du château St-Ange,.de conserver le commandant du fort ; : 
il adhère immédiatensent. On annonce que la 1/2 brigade des ; 
‘draguns, retenue' parle colonel Savini, ne fráternise poinit'avee : 
le peuple. Ordregst donné de destitugr Je colpnel et_de le rero- | 
placer provisgirement par Je major Piecinetvi, Ensuite-on vient | 
donser d'ussurance que les dragons sont poùr le.peùple, 
8 heidres. — On- euvdie à vpt gn póur infor? 
mer Ié prgsidert des piësieks de svreló adopsóes par le cercle 
populaìhe.p6 le‚‚piier. d'envoyer un députe. =- Réponae <1 ba 


chambre-est fermee. On entend en ce moment un feu bien nóùta j 


a decölé'du Quirinál, mais on apprend'bietilôt que c”était une 
‘fausse alerte. °_° tn ee Nn 
tit Ste EN OEE tp dE in deere iede d 

— On'anrionce ab cêrêle que le nonveau ministèwe est. pom» 
mè. Les. Hostvealk (Atinistres sdnt AmvitBs-à be:reridpe.te lende 
main à neuf heures du matin chez l'abbé Rospini. On expédie 


sur fe ate ) anê' estafege ‘à Mamiani, pour le faire yenir,de ; 


Gênes, …— La représentation..dij cercle populaire..dépose- ses 
fenations, TE a deren - tsendtnt. ute 


3 heures 3/h. — Les ministres Galletti et Sterbini'ordontert | 


que toutes ‘les -mêsurgs' extraordiriaires qui’ ont été ddoptges 
soient rappottées, Ms invitent’ toutes les milices à vaillerau 
mainuen de Fondre. — Puis.ijsse retirent.au milieu des applan- 


dissements enthousiastes du peupfe qui erie::Vive:ta.:ligne; | 


les cardinaux £ Fraternité et union! — Á inijuit tour est tran- 
Wreed Sihh aon a” Beke ed he NS 


quilt. ""7" 


« 


ï Albä,) sies 


OEE TER EPEN 
ëvónements de’ Rduid.'A iibtte heüres, aùjourd hui, le:peuple 
s'est porté en masse compacte sous les. fenêtres du palaia.du 
gouverneur, et; Ontilieu de-chiafeureusés atclaâmations, le goút 
verneur a-húfahguê le-peuple, et, ‘entre ântrès chöses it a dît 
que'Räsi-&tAit tdmbé gous la mäin: d'un fils de l'ancienne rée 
publigae. °° on a ede alen hs 
__— D'apròs une cofrespendance dé Napfes der 14,-publiée par 
le Conteinporaneo. de Rome, le roi de Naples aurait fait euibats 
quer, le 12; 15,080 soldats pour’ Messine. Maïs les commandants 
des forces ânglaïses et frangalses auraient imposé leur 
dóbarquemen: immédiat, wmenagant, eu cas'de refus, de bom- 
bardëb le palais duergi. EE ren ee 
Toin, 22.NG Ee, — Hier ‘dais’ après-midí, le courier dá 
Génes ‘nous 4 apporté des nouvelles del’ Italies celle qui:cone 


Lrvouass, 18 Novensae. — Notre 'positfuni's"est resseijti.dës 


eernent Rome, ont fuit dans notre population uné profonde sen- 
sation. Nous n'avons cependant pas éprouvé de contre-coup'de 
ces graves événements; la démonstration d' hier, àl'égard de 
notre cabinet, ne s'est pas même renouvelée, Lä troupe était 
consignèe et six compagnies de la garde nationale ont bivoua- 
quë sur la platè da château jusqu'à onze heùres du soir; mais 
rien n'est surVenu. … cr aj, osn Ue 

„ TErois étudiants ont été: arrêtês-dans lá dernière: démonstra- 
livu, Tous les étudiants, sur la demande deltun:deux, ont en- 
voyè une députation au ministèêre pour réclamer. I’ êlafgissen 
ment de leurs trois:camarades. Il leur a été répondu que éeux- 
ei allaient ‘être soutbib à àheinslraction judiciaire, et que S'il 
rósultait de l'information qu'ifg/s0nY ininocents, ils serdient im- 
mèédiatement mis en liberté. Les étudiants sont calmes. 





‘ns Nouvelles de Suisse. 
: Rn 27 Berne, 34 novembre. …- 
‚Le cohtAër dh'23 novebre vous a apporté la dernière cir- 
cataire du directoire féd#ral'gux Etats, eelui.ë'avjourd’hui vous 
Wwanäet celle par laqiielle le conpeil fédéral guisse a inauguré 


ses importen: clions, 
les gouverhêlren ts éllb ax qag el parhbre Voùlu des mèúbrès élus àyant. 
accepté leuê noniinatioh, il a élé Hals en éfat de se constitaer formellement, 
aujoürd’ hei.” SE ON Ee el 
hité de président du-eon: 
















il fèdéral suisse-a l'honneur d'informer tous | 


a {e.} Lorsque les tronpes regoivent la subsistance. chez le bourgeais, 
rf dp le compte de celui-ci ou de Pétat 2 
…_ »(d.) Qácl est, d'après unc moyenne de dix ans, Je ahiffre de vos dé- 
penses militaires annuelles ? EE 
:» (e‚) Quel est le nomhre des militaires annuellement dans les cours de 
recrues et de répétition ? Ì 
ip (f.) Possédez-vous 
d'hommes?_ 


»(z.) Avez-vous des places d'ezercice , notamment pour Partillerie ? 


des casernes convenables, et pour combien 


teurs qui puissent êire ensployés, cteombien? EE : 
» (£) Les. Hauts-Etats qui fournissent des troupes du génie’, d’artillerie 
et de cavalerie , sont invites à répondre anx qrestions suivantes’; 
> ro{ä.}- Dans ces armes appelle-t-on à l'instractien uit nembre de gens 
plus graad que celui exigé par le contingent fédéral ? en 
»(b.) Quel est le nombro de recrues incorporées; 
1; Danslecontingent; ……- ee 3 
» 2. Outre le contingent fédéral ? DRS. 
…p: Enfin, les Hants-Etats sont invités à transmettre dans le plas bref dé- 
Jai possible au conseil fédéral les ordonnances'telatives leur orgarrisatien 
“militaire, qui aufaient été publiées dans ‘les derniers ‘temps et noù encore 


ze es 


commnnigqades an Hant-Directoire.  - nk Ee 
» Agbeez, ete, = ie oi n » Ge conseil fédéral sùisse, 
A le # …* ra(Signatutes.)s 


dr 





ee Nouvelles d'Allemaguc. rn 1e 
(1240 séanve de V'assemblée nationale de Francfort.) … 

M. Riesser.prêsentele rapport au nom de Ja comaiission châár- 
gée des préparatifs pour le service funèbre en |’ honneur de M. 
Robert Bum: ha: majorité propose que Je service funèbre ait 
lieu, jeudi prochain, à l'église de Ste-Catherine, où les membres 
dg \'assemblée nationale, réunis dans le lieu de leur séance, se 
rendtgnt en corps; les autorités, de :la ville les.corporations, 
ptc. guront la facultà dese réunir au. eortóge. … 4 
……La, discussian sar:les propositions.ayant été ouverte, MM. 
Osterrath, Wulffen, Lassaalx, etc: présentent ntië' motion ten. 
dariteà pâsser.à l'ordre du jour strtoutes les pröpositions ayânt 


potr'butde cólébrer an servide fundbire eri I'hòinen? deM. 
Robert Blar, landis que M. Heidi projosé Î’ajouenement Ae 
gette solennité jusqüdoë gup Jed lits rolatifs Â la cbgdam- 
nation de c& dernier aient été officiellement constatés, : 

esdeux motionssbntrejetées à la presqu’unanimité. … 

L'essemhléesadopte ensuite la proposition gelatiwea la-célê- 
bration d'une. solennitá religieuse ; ‘elle rejette la proposition 
tendant-à:ce qu'on s'y rende en cúrps et qua les antorités et les 
corporations aient la faculté de-se joïrtdre aucortége. 6 
"Par saite de ces dötistons, MM. Raveaux et Wigard ont donné 
Jeu'r dömission coftinië Membres de la commission, 
* Urie'fmotióid, deM, Esterlé, par rapport aux affaires italiennes, 
a été renivoyée à là commission, internationale, EEn 
__ Le ghapitre du tribunal de \'empire a êtó,adopté en entier. 
‚. Demain, l'assemblée. s'ocenpera.en premier kien de la ques- 
tion, autrichienne et ensuite dela navigation flaviale, ni 
“si OW éerfit de Carlsruhe 27 novembre au Journal allemand 
de-Fräncfort : BS ee 
_ Hier, ona recu la nouvelle que des corps-fpanes avaient fait 
une nouvelle invasion dans le.grand-duchá prèsde Lörrach et 
que: dragons avaieat pórí dans l'attaque, On:dit que le. régi- 
ment d'infanterie de la garde a recu l'ordre de-èe tenir prôt à 
partir. La: Gazette de Carlerwhedu 28 novembre ne fáit pas men- 
tion de cette nouvelle, qui mêrite d'être confirmée, - 
_— Lá Gagette de Vienne publie Ta: lettre de l'empereur de 
Rnssie qui accompaguait l'en voi an ban Jellachich des insignes 
lettre estainsi congue: … np Rn A 

« Général, vos nobles efforts pour sauver du-hanfrage les bases de Vordre 
légalqui étaient fonlées aux pieds par un parti.sans feio et codpable des 
ezeès les plus révoltants, vousont aequis de justes' droits à mon’ estime. J'at 
suïvi avec-une vive sympathie vos-habtles opétatisns,da jour où votré ‘pa- 
trialisme vous a faitprendre les arines:‘pour résister en Hongrie aux tendan- 
ces subversives, Vos rmouvemerits’ combinés avét'talenit- vous oht: condoit 
dunsbes mars de Vienne juste-au moment d'un eombat décisif, La’victoire à 
Jaquolle:vous avez pris une part brillante est tiestét dir côté du‘bon droît. 

> Bn appréciant, comme il contierit, 'importànee des’ secours qué vous 

et les troupes qui vous sont eenfiges, venez de:reiidre älordre, et ayant à 
 dosúr de’ vous ‘donner nne preave de ma haute estime, je vous ai nommé 


insignes et:le brevet. «2 Re 

> Je-gaisìs cette vecasioh pobr vous erprimer:Vassurance de Yintërêt et 
de l’estime partieuliëregae:je vous al in barigplentent voués; … *. 
__» Signé, Nicoras. Zarskoe-Selo, le 29 oct. (10 novembre) 1848.“ 
|  Voïci Ia herre’ qul actompagnait 'ékvoi de V'ordte de Saiùt- 


— »-L'assómblóe-födórale suisse-a-nomnié-en-qria André au prince de Windisgrätz : 
: MK doërkiir Forrer, ef Alo ius'de'vice-plosident,-MeH, | EEn a EE Ee: 
eenen iks En kt her rte en UE Monsieur le feld-mprèchal pripge de Wndischgrätz, . … …. itt 


‚»En vous donnant cofnmünieatióri pebt- gente des signaturés,än, 
président et: du ‘vice-prásident, „Ip criséil Hédäraf vous insite, fideles et 
cherz conféderés, à y ajogter foi pleine et entière, cgs à éan É, el „nous sait 

1 ú 5 mos Tap- 


Sissons en même temps eeite- asion- pour EDE er V'esgöir-que 
ports avec les boûtehnemdntt PRN EES reinen, 
erenst Aadt 


tattichtfits dreritië eonftdbralel‘etiehië Atrrrs'bêtresunitdss tra 

lisées á Pavehit Tes'coridikionk date’ destin ufile ef saldtaïre ann la pptrie 

Commune, © A7 Ee A NE 

scil fédéral doit sc rêserver de procéder plus hard selòn la-tenear 

ABe da odelitdtiow fidéraléS Bà Feparlictdn ded’ Alairos entre 
VRRRLEL IE vbue invite, eh-âftendant, à adresser al ‘donscit fadktaf 


iljtions relatives alt objete de Sá coaipérence: … 


» Le cons Malóral gaisit cette oocasioursle vous bffir }âshtrance 
cónsidéretion, H8Virirse, GE dan A betehE. heten Jed. 


eha eta bele de 
abe conseil féd ru milde, En gon mosn:-le president, Sihe, Funnén. 
A pêle le dotidëttbqöral Buri contiihe qu il porleson st?’ 
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tentfon sur da réorgakarionrdu. syslÔtasde BETERE Fedêrale,. | 


comatêdée aujourd'hui plas qeejamisislpär les Iiteritiome pen 
if bien veilfänteenvers là Suisse de'eert ine fhissd hcp viisine, La, 
eircuidite HEATS ri (ker, dje. gue € sollicitade 11 va s'occu- 
Rér de vendre fori et digne_du.rang qu'elle doittenie. 


Parmi les nations: 7 ENATAT rj: 

… Dans le but de meufd EEEN REA du 
ta vonstiehsierhederdte du 15 Heplerm Bt dE pl 

. Suscetihtes d'etéentionjusqu'a'pheddnt afin deheminer, la réorgani- 
Miön dh By nko!de“ defense fédéralo” qhl REBEL, nous avons l'hon- 
heordNGsi à toustles hauts-Etats la:denfände dt Yonloir bien répondre 










MBE rercireonsianciëe aux questionseêildpräs‘tonsignées, en tant 
Kres cergente .:... Ae vaksbrk —  araass 
er st le mode d'instraction adopté ches vous? Les troupes |! 
®nt-el eg | res qu són) rêlfes instore ans les districts 3. … 
dut b) De duel P voalhidre: ës tro pes, Sónt-êlles entretennes kf goldées 
ztant 18 éo 8 dE Pastruotion? rete end Erne 


ERE, ver E am ee seer Sin WA kP á 


ragraphe 20 de | 
den orange sont |; 






Einde, viens dagprendre qne,la ville de: Viepne.a éé, oocupér. par. lesitiòn- 
i pes, braves et fidèles que 'Empereur, votre migitre, a, eanfiges à votre ‘com: 
général, cestroupesonk veinng la résiffanae crisniuglle d'une FE 
chigae.gui 036 planter le.drapeau de la-révolution, dans Jaicapitakeù dela 
|mondrebrig-Vgug vainerez angs) cette faction gnarchiquegnn hes ptisnespointe 
jde la monarchie, au efle: se. montre encore gativesiet. vons aocaplòfcrên- par, 
là, vec. vos braves compagnons d’armeg; dé la,manièze Ja plas brillante, 
services gue.vons.avez déjà repdus à la, gaude,-européenne en. rlablissant: 
“ordre et la: légalité … sa Ec ERN 5 hedge varnsÌ ede É 
£_» La gloire de l'armée autrichienne et.dees chefs distingncs, sd'änspirdra 
‘toujours l'intérêt le plas vif,et je he saurais remogcer eu plaisigdten re- 
Inapyelenben: 
sAndré en briflants. 
‘dggoratiops,.‚v us. pronver, ma.baute €8tme, pezsannellin.ppus les qialités 
‘brillantes et chevaleresques par lesqaclles vous vous distiagnes: … 
Enten varen tege vaags 2 angirt vrg wt 8 Vole sinebreaanb:dévonid, 
ge RATE rk vst PSL ér MIGDLKSG Mop. 
» Zarskoe-Selo le 20 oetobre (10;navembre), 1848,» : 
cas) Jouwndl Wi: Lipyd:- wariohieg guter peut’ regarder 
‘chmbheuineigahewinistreldepdieqde M:'as'Brádit siège dahs 
‘Je cabinet, publie l'article suivant : ENNE A 
EBA orb, ve doiGel. Sq € ij tet LAER IN 
Plusieurs fear iltka es ont teptoshé a press? de Vignine daggie 
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iengage à répon 
sous Î 


set ouvertement qu’avant le 6 octobre, et nous sommes fortement résolus 





















» (h.) Avez-vous des officiers instructeurs et des sous-officiers instrac-” 


de chevalier de l'ordre de Saint-Wiadimir do 1" classe. Cette 


ohevalier de 1re:classe de Saint-Wladimir; je vols en envoie ci-joint leé 


i mandement en, chiel,-Dignes:de leur aa, jinné,tpnkatinn et delagoa | 


„les á 


essiops, em Yous Enenyant les insignes,de mon orde de-Saint- |. 
p Je désire, Male feld-maréchal, en vous-deonantJarptemière.de mes 


EEE 


En’ j 7 id k 7 . jk 3 
mpntans 1 peak sprimer lmet, eat gointons, Hette dant Eend 
dela leidu 1% jurhee 100 







Nous jouissons de la plus éomplèts, 
| ‘liberté dela presse, nous pouvons exprimer nos opinions gussì franekement 


àle faire, Si, pour ce qúi doncecne laroort do M. Rlum, nous nons sommeë 
borné Aen repeoduire V'annonce officielle publiée-par la Gazette de Vienne, 
il en faut chercher la cause ailleurs. Nous avons toujours étéles adver- 
saìres politiques. de cet homme, et-nous avons été confirmés dans nas 
dispositions peu amicales. à son égard par ce qui s'est passé tunwêr 
diatemen après: lagsassinat.du ‘prinoe Linowsky et da général Auers 
wald. Netre. opinies: à som égard-n’a pas été mitigée, lorsque „en 
sa qualité de délégué de Pextrême gauche de-l'assembiée nationale al- 
lemande, il est venu ici pour apporter les félieitations-de sen parli.ànne 
faction qui avait provoqus. des: altentats aborninables. Nos, disposi- 
tions défgvorables n'ont fail qu’auúgmenter après le discours bien connu 
qu'il a pronencë dans la grande salle de Paniversité et qui aurait pu attirer 
sur la ville de Vienne des mathenrs imcaleutables. Comme chef du corps 
d'élite, il n'a pas su nou plysae copcilier nps sympathies. Nous ne sommes 
pas de ceux qui croient que la mert sanetifie toat. La mort ne sanctifie que 


| ee qui est beau et noble, Il fot dité Fa vérité l'égard des vivants comme à 


l'égard des-morts. Mais-ala- mort--ést safi -puièscint intercesscar ò dans les 
premiers moments qui suivent le décès d'un homme. Nous ne pouvions, 
d'après nos convictions, rien dire de boù du défant, voilà le seul motif: qui 
nous afait garder le silence. Toutefois; notis n°äviotis pas l’intentiou de la 


| garder pour toujours, mais nons avons reconnu aux amis du défunt le droit 


de témoigner: pofir: àn. ped'de temps un grand deuil, même un deuil 


| bruvant, et nons rie'vouliórs-päg: le-tronbler. Quant á ceuúx qui veulent 
j absolufnenb isnmortaliser:Blatú et voir etì Îui u martyr de la liberfé, nous 
{ w'avonstien.à keursdivro. Lis orit-fe-droft de pleurer Sa mort. D'autres ont Ie 


tion, et nous devons faire connattrérótre opinion àce sujet. 

__Nous ndus adressons à’ceut tüi ne'regrettent pas la mort de l'homme 
maîe seutemnent‘cetle du député-à Passetrbleë natióaáld allemande. 11s craid 
guent:que cetle-mort n'aimène une rúptúre entre [Allemagne et Autriche; 
ls: veilen qu'on dear donne'l'asturarieé que datis cette occasion I’ Autriche 
n'a pas:violé ses devoirs fédéraux vis:à:wis:de PAtleniagne. Nous ausbi nous 
sommes de ceux qui désirent àvänt:toát qú'it d'étäblisse des rapports inti- 
mes entre Î'Aatriche &t |’ Allemagric. Notsaussi, ndus &prouvertons de Pin- 
quiétudersi ces rapports venaient á'être troiblés ; mais dous sommes com: 
plètement:rassúré à cet égard. Tes väppörts’ de-l*Autriche vis-àsvis de Pás- 
semblée nationale allemande sont d'une nature exceptionnelle. ‘Lá position 
pärticulière de cd pays ne lui a pas-permis:de reconnaftre ‘comme absolu- 
ment obligatoires ‘les: résolations da parlement: de' Francfort. Aussi, en 
voyanbdes dóputés à asgeniblét nationale alleimände, fe ministère autri- 


droit de ne pas le faire. Mais uae question politijúe asurgt de cette éxécu- 


| ehiert astrid déclaré exprosséaent‘qae parmi: les résolutions dua parlement 


allemand, il n'y aurait que eelles sanëtioùnéeë par le gouvernement autri- 
ehten qüi:aurarent'förcede koi dans‘ ee’ pays, Latoi ‘sar l'invigtalilig des 
meMmbres-ded’agsersblóe mationate nà point, ELE sanetióne en Autriche ct 
il.n'est pas probable qa”êlle:le sera jatrfais. Ee ‚ 
Le gouvernémént: antriehiien n'aeeordera pasàdes députés allemands 
des privilégesque n'ont pas et quo he doivent pas avoir des dépatés antri- 
ehièns) fl ne peut :pas ‘noh'-plas, suasse'juger fui-mêìe, permettre aur 
membres de la gauche de Passemblée nationale de passer là Fröntiète'd'Aa- 
triche, de provoguer le peupbé àtinsoriectlon; 4 ren verscment de lordra 
légal et du trône, à la proscription:de"li‘dgmastie ét' à la proelamâtion de 
la.république:; il me peat tolérer nón-plus que ces géns-lä-excitént impuné- 
menblò peupte de WAanriehe contré tes antorités légalesda pays: 
„Qw’on n'oublie pasque PAntriche est composée de pays dllcuarids et 
non âllemands; que ‘Vienne est'Ia éapitdte a’ eripire dont lä-phië grande 
partie n'est cncore dans aacàn rapport Avec PAlleiiagne, ct qu’úu coup: 
porté ici contre te: gouvergenterit ‘attéint ‘aussi gravement’ le Gallicien; le 
Croate et le Dalmate qae 1 Allemand: Ausst homme qüi a éteité à la trahi- 
son contre IAutriche.ne pent-il être jugé et pùni ue'par les lois autri- 
obiennes. La loi :‘velée par lassernblée natioiate Str Pinvióldbilité de ses’ 
membres n’aurait eu une force obligatoire que si le goúvernênient àùtri- 
elmien'Favait commaniquêdanx autorités eivilés et militaires du pays pour 
.s’y conformer. Gela ne.s?est pas fait. Cet acte seràit seul décisif. - - 
Mais indépendamment de cela’, óh peut encore avancer un aatre argu- 
ment: bien $uster Le prince Windiëchgrätz ; -aprés“Avolf LGE Ta ville, ‘Pár 
déclárée erbiötat: le-siëge, Cette dévlaratfön VasperdmE Päctijn' des Tir 
et des privilèges civil, qui Étaient remplacés pár'Má Ibi martiale. Les dé” 
putés altemands anráient dû alóts dermaïtder zú' märéchal vn sauf conduit 
pour: sortir de la vifter fis ne ‘Pont-pas fait. Ils étäient soffisamment aver-” 
tis par les proclantätions:,” fauis-iks-n'ont tend’ atcùn cómpte-des avertisse- 
ments. Convarotus qu’ils ne pouvaient plus profiter d’aätun privilége , ils: 
ont coatu à leur rine erk den cósur. Dex commissaires de empire 
se:trouvent smaintenant à Viepne, et hous apprenons qu’on leur offrirà 
avec emipressoment l'occasion de constater les faits concernant la culpabi- 
lité et la condarnnalion de Blum. Les jngements passionués qúc se sont per’ 
mis uil grand nombre, de personmtes -Bans: úf'prernier moment d'emporte- 
met seront cónsidérablement modifiés ct probableràent changés du tout: 
au tout , qùand ori examinera le cas en question avec, calme ct impártialité. 
— le procarens-gäidrnl Sate da Berlin „a àdressé la rp- 
ponsesniyante à la lettre pardaquelle,M, d’Unrube, président. 
de l'assembiée. canstituante,.luf avait tranàmis l”acte..d'wooa- 
satiou: gontra les vainistres Bn Mn hae la Ee 
… aise ladettrg-da 49:-de'ce moisqüe vous m’ävés adresse domime pré- 
sident de lPassemblée constitute, normmê à ces funtliorie dans la stance 
du-28 octóbre:de cette année, et:j'àt príë cdiinatssaniké’d& mémoire qui gest 
amnezó;-Geperidant je ne puis trouver duit WOUFGE dirijger des ponrénites: 
du chef de haute trahison contre les ministres Eóïnte de Brandenburg, MAL. 
de Ladenberg, deBteotkia et-de Maituderfer: ee $ 92, sect: TI, UÊ 2Ó 
da” eede général: durpagsj-le drin amrtlikeratiison so ,pose, indepitdidin- 
monticdu eas döntt:id’ mestkar REE jbEstiód tei, d'un atterstat' Contre 
li ‘vie ou la: libeetrda- olet dertrelatgedë tüitreprise dont le bie lit de dê- 
 truire par des moyewsiokents 18 vonstitetioti dü pays. Dad: des Faits’ 
aväncés dare hepmêtsibite; of se väitaît déduire tine entroprik qui coriskitue 
'jGridiquemenwid éâmeide:haute tFätiison: Au contraire, fE totaisterks Fors” 


de la proroggidónade sbassensblée töïistituante età ant éâtre occasion, A 
déclaré exg@dedinent qubil vespëcterait inviolablenâft'lez principes de la 
} monarchie! brstitutionuelle et réaliserait eonscieditasement les Iibcktés’ 
proitigë be Des polieren Veit apporter ane id afice júridi qae ant ats 


oonsigtiëbrdahdi leamémoire, il faut snppozertÚdistence dane loi”chhstitul : 
tionnelle-qui détermine'tes èas oùt-Tes risinben responsables peuvent@tfë 
mig Ga vaeódBliDH Poor atteintes-:pórtBibä la toristientiou, toi FRE Ao- 
‘geanblácoönstittani n'a pr conft&ridithet 'jusqu'ict, ‘iatgré 4 ies: 
tanoee Weke nûtson,: 50 Kor Elis FE ser tE setijse 5 zn ten vir 
; Ch endert-que-Wapeks drie! pareille tof tent rt det 
tsibities dlufré-aceusativùeôttre Jed ininistres” réspusaBlé® “Felativerrettt 
|à une gprótendad-vidlatint dé: Pa condtiratir, et‘ que Passerblóe GH 
|stitubeteranrait: de ‘droit ‘criiine elle vérifie? Vnde” de propdser dut dit 

} soadvede mike bnvadetientin des mitilstres. Wi présence dà mesta 







\du 8 noekdabre de velte annét:;jerte satorkisHejjnwler Goïnaie tANEMDIte 
comitee oog GEE par: vhrdâtikhá ad, poyate:: T'arnserBlëe “gli sor 
cont oorbel Rijker P RS cotrposóel GWL Win irraii'noipbenke” Wiee: 
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deultnssbimiBée NEonstituanterpRHEHEE, jlisd bui nr: Wee it n 
ae miri den nd did ERee, * Gijon 


saatait, d'aïlleurs, reproehor áu'tiiristèse bh 
goenrrtuikdellenent, zetel Gj +ieahe Titi 
brikddbee dt acconrpli Le wits dor” Hörtelj 


ciljpbórpen 1 U de Ta tore? inde TORE pont PENN 
didpdaitterss pénalest tue pr dat: IT, vid BUEN VEN ErAL d 
‚quand même il ezisteramrêtBerhent id Sijes ele 
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supérieurs des personnas à mettre en accasal 4 Di, tes sopekiikd’ È 
trfiË pas)! à-meing qurahdeitidaj Sd Rik tel? l'aagùste pevédlin8' Mu rd, 
Safia détoger aux hetieristhnlkë) nete devorrs de (ia SEAN “Apo: 
‘bhigentde mé -dogfiriiet je “de pis, Gt bite lr ARPA Reltpar' 
eheord erëëes rebsraittee à HasstmblEe voustitunhite, 5 kins SN cald Hr 


’ 
$: 


éraction de cette assemblëe, 'quï continue ses délibérations, Îe droit de for 
pour de prgtendus crimes commis 


aater une accusation: contre les ministres 
«dans Pexerciee de leurs fonctions. : 3 É 
“Veniltez, monsieur le président, être perguadé que jem’elforcerai, ‘com - 
me par Je passé, de maintenir l'autorité des lois-par tous les moyens mis à 
ma disposition, etde les faire respecter dernouveau paertéut où: eltes ont été 
» sézonnacs: Je compte à cetségard sar Wincorraptibilitéde nos tribunauz et 
Jeur attachensent à leurs devoirs, AR Ds 
-… Berlin, le-47 novemhret848. ‚SETEE. 
premier proeureur-général près la cour supérieure de justice et: le 
tribunal crimtiuel. 





Nouvelles de France. 
ASGEMBLEE NATIONALE. -— SfancE Du 28 novansag . 


! Vordre du jour appelle les interpellations sur. les affaires de Rome; la 
* parole est à M. Bixio. 


M. Bizio. Citoyens, jr viens parler à la tribune une questien dont la 


gravité et l'urgence préocenpent tous les esprits, Je vieus'sur cette . jues- | 


* $ion provoguer ont déclaration de la part du gouvernement. … 
Vous cvanaissez |'état de la malheureuse Italie, Au Nord , vous saves 
qu'au mépris de tous les traités, les pays sont désolés, Je désire que le 


gouvernement nous dise où en sont les aégociations avec laceur de Vienne. 
Je désire également que lassemblée, elle-nêine, disesa pensée surla. 


direction donnée aux négociations, bk nd 
Au midi de la Péniasule, vous savez qu'une factian.déraagogique fait-des 
tentatives poue établir, une servitude nouvelle, celledu desordres ee a 


débuté par an lâche assassinat. Rome est encore prut-être le: théâtre d'in-. 


surreetions. La papauté n'est pas une institution dalienae, elle appartient à 
la-chrétienté tout entière, et cependant, vous le savez encore, cette faction 
démagogique s'attaque au premier protnoteur de la siberté italienne, ‘au 
paper qui a donné tant de gages à la démocratie. 

Je. viens demander cé que pense l'asscmbiée nationale sur cette autre 
partie de la question ; je le dis avec intention, la segonde partie; car la 
question est une ; elle part de Milau pour arriver à Rome; c'est toujaurs le 
desgotisene. … nT Én ' 

Vous allez connaître les résofntions du gouvernement; ellessont „rje 
n'en doute pas. conformes à la dignité ct à \’honnear de la-France, L’as- 
semblée aussi fera connaître, par soa ordre du jour, quels sont les senti. 
ments de la France entière , et c'est ainsi que nous pourrons voir le tersrie. 
de tous les malheurs qui pèsent sur \’Italie. 


t 


i 





M. le géneral Cavaignac , président du conseil. -L'orateur auquehjesue-. 


cède , en-adressant anc interpellation aa gouvernement, a ezprimé Ja 


pensée que la question de Lemibardie et celle de Rome sont dépendantes 


Pane de l'aatrc , et ne penvent être décidées Pune sans l'autre, 


Assurément „il est impossible de soutenir qu'il o'g-a pas une tès. grande hommes d'infantrie , 57,000. de eavelerie , 28,000 d'artillerie, 6,000 
connezion entre ces deux affaires ; cependant eltes peuvent-être traitées | 4, 


Pune sans l'autre. 

En cequì concerne lg question de la Lombardie. les négociations n'ont 
pas beancoup asamcé dans ces derniers temps à cause des événements de 
Vienne; aussitót qu’il a été possjble de trouver on gouvernement antri- 


“560,000 hommes et-160 ou 140,000 chevaux; le pied de paix était de 


Te pied de 


wall eaf possfble que lesévénemmeûts vous paraissont faira resdorlir des né- 
cessités que je ne prévois pas ici; dans ce eas, vous auriez à prendre, sans 
délai, les ordres du godvernemecat de la’Républiqae qui, suivant les câs et 
les propositions à lui faites, se décidera, soit par son ‘initiative, soit après 
avoir pris fes ordres de Passemblée. oke 
pRecevez, monsieur et cher collègue, l'assurance de mes sentimerits de 

“haute considération. RA ef 

ple ministre des aftaires étrangères, 

»Signé, JOczs BasTiDE. » 


“Je crois, messiears, par celie commaunieation, avoir répondu aux inter- 
pellations de l’honorabte M. Bizio ; si l'assemblée désirait qu’'aue discussion 
eût lieu, je Îa prierais d'en fiter te jour. : ie 

M. Ledru-Rollin. Si la chambre veat entendre inunédiatement la discus- 
sion, je suis à ses ordres, Si lassenblée veul fizer un jour, je suis encore 
aux ordres de la chambre. (Oui-!-oui ! Non !uon !) 

M. le president. M. le président da conseil demande que ta disenssion 
soit fixée à jeudi, Ee 

M. Ledrus- Rollin; Nous connaîssons les ordres et les instructions qui ont 
élé donnés; il serait peut-être à souhaiter que nous counussions les fails 
postérieurs.-Je désire, pour mon compte, la verniss a jeudi. 

L'assemblée, consultée, décide que la discussion aura lieujeudi. 

M. Ledru: Rollin demande le dépôt de toutes ces pièces aux archives. 

M. le prèsident du conseil SâiUemaudé la remise a jeudi parce que j'es- 
pérais qu'à cette époyne nous aûrions quelques nouvelles ultérienres; j'ai 
déposé sur le bureau Îes instructions que je viens de lire; des recherches 
seront faites, ct, sì quekgaes autres pièces. zelatives-à bette affaire existent 
au ministèro, elles serant prodaites 3 je dépuse, en outre, deuz döpêches de 
M. d’Harcourt dn 46 et du Í8 novembre. 

M:de président. Ces piëcesseront imprimées et disttibuées, 


L'ordre du jour appelle la suite de la diseussion du budget 
rectific de 1848, (Ministère'de la guerre. ) 


‘M: le general Lamoriciöre, ministre de la guerre. Le budget de la guerre 
s'élève à la somine énerme de 432 millions; c'est presqae la moitié de nos 
dépenses ordinaires ; nous avons cherché une cornbinaison pour arriver à la 
rêdaction de ges dépenses; vous n'aurez, quant à présent, à émettre aucun 
vole ‚ mais j'ai cru deveir vous faire connaître nos vues. — 

Le précédent gouvernement avait un effectif de guerre, sur le papier, de 


380,000 houmes et 60,000 chevauz; tes-nécessités de la guerre d’Afrique ; 
oft presque toujours obligé de dépasser ce contingent. . 
“Pour arriver au pied de gacrre, il fallait lever tous les contingents; pour 
pait,on laissait un certain noibre de jeunes soldats dans leurs 
foyers. . 
-Nous pensons que Parmée doit être fixée, sur le pied de pais, à 155,000 


„génie, 6,000 des équipages, 3,000 vérérans, 17,000 de gendarmerie ct 
16,000 afficiers, total, 292,000 homines. E : 

La question la plus grave, c'est eelle de savoir si tous les hommes du 
contingent doivent passer sous le drapeau : nous avons pensé queccla n'é- 
Lait pas indispensable pour linfanterie ; en cffet, pour former ua soldat, il 


ehaque année, s'occuperont én ontre de Finstruction des jeunes soldats de 









” e ia 4 ! . 8 . - 8 è ‘ 
_FONDS- PUBLIGS ET BULLETINS DE BOURSE, 
eten 5 
_ AMSTERDAM, Mancasnr29 Novansar. — Lesaffuires en fonds hollan 
dais se bornaient aujourd'hui exclusivement aux intógraleset en fonds étran” 
gers aux portugais’et aux espagaols. 
Latendance générete du marché était: faible anjourd’hut ‘par suite de la 
nouvelle du départ de Rome du pape Pie IX. oe st 
ROTTERDAM ,:MenbRen: 29 Novemang. — Les fonds hollandais et -no- 


| tamment les intógrales étaìent us faibles , sans qu’ils aient donné lien à des 
hd 


affaires importantes, — En fonds étrangers les belges étuint en baïrsse — Les 
mexicains plus recherchés. — Les coupons d’árdoins en hausse de 1/2 x. 
PARIS ,Maxp: 28 Novensag. — Ily avait une certaine ingquiétude panni 
les spéculateursà la hausse au commencement de la bourse. On faisait cous 
rir des bruits d'intervention en Îtalie et d'envoi de tronpes à Civita- Vecchia; 
mais peu à peu les craintes sy sont calmées et les fonds, aprés un moivement 
assez rapide de baisse, sont revenus à peu prèsaux cours de clôture d'hièr. 
„ Versla fn de.la bourse, on a connu l’annonee faîte à Wassemblée natisi:lb 
par le chef du pouvoir exécutif de l'envoi de quatre frégates à Civita-Vecohia, 
pons les mettre à la disposition da pape, Gette nouvelle a produit un ezceilent 
effet. i en f 


_Fonds publics. —A comptant, le 5 % ouvert à 64-90, est (ombéà 6455, 


pour remonter à 65-20, et 65-10, en baisse de 10 c. sur hier, Le 8 #%, ouvert à 
42-40, à fait 42-30, au plus bas,et 42-70,au plus hant: il fermeà 42-65, commo 
hier. L'emprunt feste en baïsse de 30c.à 65, Les actjans de -li Banque de 
Fraúce ont baissé de 5 fe. à 1,350; elles avaient ouvert à 1,895. — A terme, 
computativement aùx cours de clôture d'hier, le 5% ferme à 65, en baisse 
nd ee es le 33-42-75 en hausse de 5 c., et 'emprunt à 64-90, en baisse 
@. Ge ‘ EEE: en tn A ERE: an Ee : 
_ Chemins-de fer : L’Oetéaus est. coté.en. baisse de 5 fr. aur hier, le Rouen, de 
2-5. fe Marseille de 3-75, le bâle et le Bordeaux Eler bi Nord at le Stras. 
bourg sont. au contraire, remontóés de 1-25, le centre et le Tours à Nantes 
n'ont pas varié, : MEE Ne 

À terme : [Ll s’est-fait du Marseille, de 1 
à 342-50. SAN: 

Fonds étrangers: Le5 % belge (1840) à 78 et le 5 x (1842) à77 8/4, n'ont pas 
varië.'Le 4 1/2 % a baissó de 1/4 % à 72, l'emprunt romain, ouvert à 59, ferme 
60, en baicse de 8 1,4 % sur bier; celui du Piémont à 830et le 3 % extór. d'Es- 
pagne à 25, sont sans changement, ainsi que lesluts d'Autriche à 300; la rente 
de Naples n'est pas cotée. 3 Re As 

AN VRAS, Mencasni, 29 Novomasn. — Zheures, — Bourse faibte, — Fonds 
belges: 5 % 78 % fait et reste A. ;de 41,2% 72-174 % P. ; do 21/2 % a été traité 
#39 1,8 1/16 et reste 39 1/8 % cours. — Fonds espvguols: 593,8 % fait et 
reste P; de coupons Ardoin 5 8/4 % fait et reste A; de 3 % dette intérieure 
181,4 %faitetresteA. . ì 

2244.h— Fouds belges 21,2 % 3918 % A. Coup. Ard. 6 % A. 

BBRLEN , KARD! 28 novausas. — Les affaires étaiont moins animées à la 
Bourse de oe jour, cependant les cours des fonds publics et des chemins de 
fer ont conservé leurfermeté d’hier. oe, } 

VEEN NH, SAKEDI 26 xOvEKBaR—Les cours des fonds publicset des actions 
de chemins de fer n'ont pas varió; maïs ils sont rostés fermes, 

MADRID, Mescaaoi 2% Novemone. — 3 X 19 3,8 P, (après la: bourse 
191,4, 5416 A. —5%95/8P. (après la bourse 9 174, 3/8 A.) — Dette’ sans 
intérêt 35,8P , (après la bourse 39/16 A.) — Coupous 5 3/4 A. — Vales non 
consólidés 5 3,4 P, — Dette nóg. 5 %5P: …— Banque de St-Ferdinaad 40 P. 
78 A, 80 P. — Changes : Paris 5-7 A. 5-6 P.; Londres, 48-35 P. 


BROURSE DE PARIS DU 2Ö NOVEMBAE. 


E è . » 














ehicn, nons avonsinsisté paar qu’on s'entendit enfin sur le choiz du lieu | faut |ai donner Pinstraction et éducation militaire 3 Vinstraction se com- | 3P-C T compt[ 42 65 (Belg.3p. 1833| CHBMINS D8 P5&, 
fisé pear les négociations. : En pose de la connaissance de P’école du soldat et de Pécole de peloton, da E; ne ue 1047 ee 75 soe zen 1815 Perg if 
S Vassemblée. ezige que nous entrions plus avant dans les explications paiuctage des effetset des soins à donner à P'habillement et à Parmement; | “6, eraa ed WE bsod 
gur eette question, nous Îe ferons, quoigque à regret. ’é : hts - en mien |» fineour| 64 90 Eep, dette act. » ng) 93 
hdsesn beeg maten oak: were eiken ' N geant al'éducation militaire, c'est 'habitade de la vie militaire, etelle | 5p,cancompt| 6510 | » diffórée.. » Orléans | 590 
‚_Sarrive à laquestion des affaires de Rome, Avant-hier au matin, wous |.svest nécessaire d'une manière permanente que pour les cadres. e Bad s 3 5 Rou 
fi 7 Ie des évé ì hier. d L ne P que pot ur.j 65 » nouv.òp.l 25 | » Rouen…….| 852 50 
head nPEEDIESE MORVELE GEB EVENENEN LE avant-bier, aen a jour- ‘Voici donc le mécanismne que nous avons imaginé: chaque année, il ne | Banq.de Franc{13:.0 » dette int.| Paris Nord.…….| 342 50 
née, l'ordre a élé expédië par le télégraphe, à Toulon, pour qu'uue brigade serail levé que 100,000 hommes sur le contingent, le surplus resterait dans | Caiss.G, 1000 “(Naples 5 p. cl” “| _» Strasb…f 327 50 
d'infavterie, rèunie depuis quelqne temps sur ee paint, fùt embarquée sur | sos foyers, : __{ Belg.5 p. 1840 - 78 RomeEm.1844| -60 » Lyon) ’ 
les frégates dvapear. RN Les hommes des 3 bataillons de cha égin ient d -…» Sp. 1842) 774 "| - :_{Zine,Vieilleate, 2975: 
;. datt an AT: er que régiment rentreraient dans 4E ‚ ilena added 
‚x de Carcelles, potre Baaaruble collègue, a accepté une mission eatraor- | les bataitlons actifs ‚ les cadres seraient répartis dans les '3:834 chefs- |. …4j 184 Ae bo, cj et Lee me Moed): 
dinalre a Rome, À ge lieux de canton „où ils s’occuperaïent de linstruêtioff des' joùid@b'sbldats BOUR Din ROR DRN Dd 2-: bki 
‚ Si, avant de prendre ce parti, nous n'avons pas pris les ordree de Pas- restés dans leurs foyers. Ee Cons. Compt…}874, 2 {Péruviens...……. 34,36 {Dito différde.… 
-semblée, c'est que la discusston était urgente et qe nous avons cru agir Ces inesures ramèneraient Ja Bépense de Petfectif à 270 ou 375 millians, | Deen tiquidat. __{3p. e. porten. Dito passive! 25,34 
dans les fimnites que vous naus avee pusées et suivre larègle de conduite | autieude432, \ A aes be de _Ap-e.de1834, 247, 25g [Mexique aen 
„que vous nous avez traeée. mk ; L 8 if taeriddies- ek oui lè ent ollan ledp c.l72}, 1 [Brésiliens..……….-72,74 Russie. . ceren … 89,10 
Si ces explications, que nous avions l’intention de donner à l’'assemblée, seni deden ier lee bet Dito de 175, 48 |Detteact.esp.5 113, 124} (Colombie … 


ont été devaneées par les interpellations de l'honorable préopinant, c'est 
qu'avant d'entretenie L'assemblée de cette affaire, nous avions le désir de 


la garde nationale mobilisable, dont les armes seront déposées au chef-lieu 
de:canton, : 


Dito.3p 0:25, 254 [Danois es 62,65 
ND, rde atd fs id 
BOURSE D'ANVERS DU 29 NOVEMBRE. 











52 50 à 151-25 et da Nord, de. 340 


connaître mieuz Jes fails, er et B Après quelques observalionsde MM, Francisque Bouvet ct Bineau, rap- | Brio. GC de laj- Aura. Métal. 5 Dettediff.183t 
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